
ŒUVRE DU MONUMENT LAVAL 727

Quant aux motifs qui nous portent à sortir des limites du 
diocèse de Qué: ec, et à étendre jusqu’à vous un chaleureux 
appel, Votre Grandeur les découvrira sans peine, et je crois 
qu’ils auront son entière approbation.

Sans doute, Québec a été le principal théâtre où s'est exercé 
le dévouement de Mgr de Laval. C’est à Québec qu’il a érigé 
le premier siège épiscopal de la Nouvelle-France ; c’est à Qué­
bec qu’il a vécu, qu’il est mort et que reposent ses cendres ; 
c’est à Québec enfin qu’un jour, si Dieu exauce nos vœux, il 
montera sur les autels, portant au front l’auréole des t aints. 
Québec a donc des raisons spéciales de glorifier sa mémoire. 
D’ailleurs, je suis convaicu que mes diocésains saura it, en cette 
circonstance comme en bien d’autres, accomplir noblement 
leur tâche.

Mais ce serait, il me semble, faire preuve d’un égoïsme bien 
étroit et injuste que de réserver à Québec seul le privilège de 
rendre à Mgr de Laval ce culte filial d’amour et de gratitude. 
Votre Grandeur verrait avec raison dans cet exclusivisme une 
injure à ses sentiments, une méprise grave sur le rôle joué par 
Mgr de Laval en Amérique, une sorte de contre-sens historique.

En effet, nul n’ignore que l’influence exercée par le premier 
évêque de Québec a débordé le cadre relativement restreint où 
s’est enfermée sa vie d’apôtre. Comme vicaire apostolique 
d’abord, puis comme évêque, sa juridiction s’est étendue sur la 
plus grande partie de l’Amérique du Nord. Les deux immen­
ses bassins du Saint-Laurent et du Mississipi formaient 
alors l'empire spirituel de ce vaillant successeur des apôtres.

Dans ce vaste champ confié à sa sollicitude pastorale, il a 
travaillé avec une admirable ardeur à jeter la semence des 
bonnes doctrines, et à établir le royaume de Dieu. D’une main 
ferme et habile il y a tracé les premiers linéaments d’une for ïe 
organisation ecclésiastique, et il a noué entre cette Eglise nais­
sante et le Siège apostolique des liens qui ne devaient plus se 
rompre. Et de ce diocèse, berceau de toute l'Eglise du Canada 
et d’une grande partie de l'Eglise des Etats-Unis, le souffle fé­
cond de l’Esprit-Saint a fait surgir, au cours de deux siècles, 
plus de quatre-vingts sièges épiscopaux, qui continuent et com­
plètent, sur notre continent, l’œuvre de régénération et de sa­
lut si noblement entreprise par Mgr de Laval.


